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“LE FONDEMENT DE L’AGRICULTURE EST LA CONNAISSANCE DES TERROIRS QUE NOUS VOULONS CULTIVER — OLIVIER DE SERRES” mm>j

щVERDUREPOUR 
LES VOLAILLES

CHAPONS DE 
RACE LEGHORN

COMMENT 
COMBATTRE LE 

VER DU CHOU

GAGNANTS 
DU CONCOURS 

DE FRANÇAIS

La Supplique 
Porte à Date 
328,657 signatures

Le
CoinBRISE-VENT 

DE CARAGANS
Cumule rapidement. Une fols que le 
^sable est assez bien fixé en place, il 
ÿ à deux autres graminées, la queue 
de rat et le seigle sauvage qui se 
sont montrées utiles. Malheureuse­
ment, la-provision de graine de ces 

rare.
H y a bien des étendues sablon­

neuses dont on ne pourra jamais ti­
rer parti, sauf pour la production 
des arbres. Il peut être nécessaire 
même, pour obtenir des types utiles 
d’arbres, de planter tout d’abord dés 
espèces à pousse rapide, de semer de 
l’heibe des grèves, ou d’employer 
d’autres moyens de maîtriser le sa­
ble jusqu’à oe que les jeunes arbres 
permanents puissent s’établir. Quant 
aux rendements des récoltes sur sols 
sablonneux, les différents genres de 
labour ne paraissent avoir que peu 
d’influence sur les résultats. Sur ce 
sujet comme sur toutes les questions 
qui se rapportent à la culture des 
sols sablonneux, le Ministère fédéral 
de l’Agriculture. Ottawa, a publié le 
bulletin No. 163, qui contient beau­
coup de renseignements utiles.

• U* POUR LE MARCHE ANGLAIS Dans le choix des verdures à don­
ner aux volailles, la considération la 
plus importante est, sans aucun’dou- 
te, la forme de ce:te verdure. Les ! 
vola*lies n’ont pas un gros eestov.ac, 
et î1 est nécessaire de leu: donner 
une ration trèù concentrée sans quoi 
o.ivs ne pourraient consommer suf­
fis і.1 n ent de nourriture pour pro­
duira la quantité énorme de pro­
duits alimentaires que l’or, attend 
Telle, par unité de poids du corps

La plupart des verdures fraîches 
ccntiennent de 75 à 90 pour cent 
ueau; il n'y a donc qu'un très fai­
ble pourcentage de leur volume qui 
soit nourrissant, et une bonne par­
ue de ce pourcentage eest de la fibre 
pure, à peu près indigeste pour leu 
volailles. Si l'on donne aux vol allies 
beaucoup de verdure fraiche et suc­
culente, elles en consomment par­
fois une telle quantité qu'il ne reste 
p us de place dans leur estomac pour 
les aliments concentrés et la pro­
duction en souffre. On se rendre 
mieux compte de ce fait si l'on sait 
que la quantité moyenne de nourri­
ture solide consommée par une pou­
le adulte pondeuse est d'à peu près 
ûuatre onces par jour.

On peut se procurer la verdure 
ecus deux formes: sous forme sèche, 
comme les feuilles ou les plantes sé­
chées. et sous forme fraiche comme 
1 herbe coupée verte. Un mélange 
bien fait n'eniève. en autant que 
nous sachions, que l'eau de la plan­
te. Les feuilles ou les plantes sèches 
contiennent , par conr^quem: plus 

de substances minérales et de vita­
mines que les plantes fraîches. Ce 
point est clairement démontré par 
les différents tableaux des quantités 
de vitamines é: de principes nutri­
tifs que renferment les aliments, que 
renferme les aliments, et qui parais­
sent dans le feuillet sur les aliments 
H l'alimentation des volailles, pu­
blié par le Ministère fédéral de l'A­
griculture.

duDE LA SOCIETE NATIONALE 
L’ASSOMPTION

Un avertissement sous forme d’u­
ne circulaire traitant du ver du 
chou et des moyens de le combattre, 
vient d’être publié par la Division 
de l’entomologie du Ministère fédé­
ral de l’Agriculture. Les vers im­
portés du chou sont des chenilles 
sent des choux et des choux-fleurs, 
d’un vert velouté, qui se nourris- 
Elles mangent de grands trous ronds 
dans les feuilles et s’enfonçent sou- 
veent jusqu'au centre même de la 
pomme du chou. L'insecte parfait 
est c epapillon jaunâtre ou blanc que 
l’on voit voletant sur les champs 
pendant les journées claires et en­
soleillées de l'été. Le papillon pond 
ses oeufs sur les feuilles, et les che­
nilles vertes dont nous venons de 
parler éclosent de ces oeufs. П faut 
appliquer des moyens répressifs dès 

publiques) — Même programme que, que des dégâts causés aux plantes 
sont visibles.

Le remède le pius recommandé 
publiques) — Dictée et analyse gram est le saupoudrage à l’arséniate de 
matilcale sur le Deuxième Livre de plomb et à la chaux hydrué. On 
Grammaire, jusqu’à page 34.

Il y a une variété sibérienne dii 
caragan, l’arbre aux pois de Chiné, 
qui s’est montrée extrêmement utile 
dans l’Ouest du Canada en permet­
tant de résoudre le problème des 
bourbillons de poussière sur bien des 
fermes des Prairies. Le csumgan, dit 
M. N. Ross, régisseur de la pépiniè­
re forestière fédérale de Indian 
Head. Sask., convient adminable- 
à cause de sa très grande rusticité, 
de la densité de sa pousse et de son 
aptitude à résister à de longues pé­
riodes de sécheresse, pour former 
des brise-vent pour la protection des 
récoltes. L’emploi de brise-vent en 
combinaison avec le système de cul­
ture en bandes — et l’introduction 
de récoltes de graminées fourragères 
pour augmenter les fibres du sol 
dans les endroits où il est possible de 
le faire — aident beaucoup à résou­
dre oe problème.

La campagne de la signature en 
faveur de la proclamation du Dog­
me de vAssomption continue à don­
ner de bons résultats et juaq i'ici 
378,357 signatures Ont été reçues des 
diocèses suivants :

Québec
Montréal ............
Chatham 
St-Jean
Nicolet ..........
Sherbrooke 
Anttgoniâh 
T. Rivières 
Ottawa 
St-Hyacin the 
Chicoutimi 
Rkmouski 
Charlottetown 
Joliette
VaUeyfleld ........
Gaspé
Golfe St-Laurent 
Mt. Laurier 
St-Bonkface 
St-Bontfaioe 
Ontario Nord 
Winnipeg 
Pembroke
Haileybury........
London 
Alexandria 
Regina . *
Edmonton 
Gravelbourg 
Victoria 
Victoria 
Prince-Albert

Il y aurait lieu, semble-t-il, de fai­
re de plus grands efforts pour déve­
lopper le commence ^exportation 
de volailles canadiennes, h existe 
une bonne demande en Angleterre 
pour des oiseaux qui pèsent moins 
de quatre livres, et le Canada e- 
vrait pouvoir remplir une partie e 
cette demande. Le ministère fédé­
ral de l’agriculture recommande 
que l’on prépare dans c e but des 
cochets Leghorns; il s’agirait de les 
chaponner, de ls engraisser spécia­
lement et de les tuer avant qu’ils 
soient arrivés ац poids de quatre li­
vres pour qu'ils 
portation.

Nous savons que les cachets Leg­
horn préparés de cette façon sont 
très bien vus sur le marché; ce fait 
a été démontré il y a plusieurs an­
nées lorsque le ministère de l’agri­
culture a envoyé pendant trois ans 
des expéditions à Londres, Angleter­
re, par l’intermédiaire de la ferme 
expérimentale. La couleur de la 
chair et la uimension des éperons 
soulevèrent quelques critiques au dé­
but, mais la couleur fut modifiée par 
і alimentation, et l’on modifia les é- 
pr-rons par un traitement inoffensif. 
La dernière de es expéditions était 
hautement satisfaisante de toutes 
façons, et l’on aurait pu en vendre, 
p’us. Malheureusement, les prix of­
ferts en Angleterre étaient trop bâs, 
car les prix au Canada étaient en­
core relativement élevés. Depuis lors, 
cependant, les prix au pays ont bais­
sé. et l'on compte maintenant que 
’.es expéditions laisseraient un béné­
fice. D’ailleurs, si l’on a un marché 
ti exportationvle producteur de Leg.- 
ho-л pourrait" obtenir de Vargeht 
pour des oiseaux qui. dans certains 
cas. sont sacrifiés lorsqu’ils sont, en­
core très jeunes. Dans tous les cas, 
ces expéditions débarrasseraient le 
marché domestique d’une partie de 
ron surplus.

Nalurellemnt, oe ne sont pas les 
eu l'vateurs avec de petites basses- 
cours qui peuvent s'intéresser à ce 
commerce. Nous nous adressons aux 
groupements où se trouvent un 
grand nombre de ces éleveurs. Ceux- 
ci pourraient s’inté 
jet qui pourrait ouvrir un débouché 
pour un produit dont on tiré peu dé 
chose actuelement êt dont les mar­
chés locaux sont souvent encombrés

FermierLe comité du concours de français 
de la Société nationale l’Assomption 
nous communique le résultat du con 
cours de cette année. Il y avait cet­
te année sept catégories de concur-

deux plantes est
\

Ш76,033 
... 32.823 

32,323 
.... 17,372 

16,321 
13.894 
13.237 
13,154 

. 13.173 
. 13.078 

. . 12,814
.. 12,375 

9,766 
9,245

\t>

Catégorie A, comprenant les gra­
des ЇХ, X et XI. A oes concurrents 
on proposait cette année une compo­
sition littéraire sur un sujet à choi­
sir entre cinq dont le canevas avait 
été fourni par le comité.

Catégorie B (Grade VIII des pen­
sionnaires.) — Dictée et analyse 
grammaticale sur le Deuxième Li­
vre de Grammaire, Auge Desrosiers, 
au complet.

Catégorie C (Grade VIII des écoles

*

Il vaut mieux qu'un rucher soit 
placé dans une vallée que sur le des­
sus d'une colline.viennent pour l’ex

Le lait de chaux qui contient du 
ciment de Portland devrait être em­
ployé immédiatement.

6,195
3.653 
2,415 

. 2.104 
2,013

H y a deux espèces de mites à ta­
pis au Canada. Elles sont venues au 
Canada avec les premiers colons.

Catégorie B.
Catégorie D (Grade VII des écoles

ENQUETE SUR 
LA VENTE DU LAIT 2,Vg

Les ours dans les secteurs du Haut 
Haut de l'Okanagan et de Thompson 
Nord, et les coyottes dans les régions 
du Bas Okanagan, du lac Manette et 
de Cariboo en Colombie-Britannique 
cons ituent une menace pour les éle- 

i veurs de moutons.

mélange; une partie du poison avec 
Catégorie E (Grade VI des écoles hult parties de chaux hydraté, et 

publiques). — Dictée et analyse gram, saupoudre la poussière qui en 
matinale sur le Premier Livre de Wsulte bur les plantes, de bonne heu- 
Orammaire, Angé Desrosier, au corn rc matln ou tard le л quand

. les feuilles sont humides de rosée.
Catégorie P (Grade Vn des oen- л faut donncr une atlentlon toute 

storniate). - Même programme que spéclalc à la partie №ntm]e dœ
-rr j choux et des choux- fleurs, car c’est

.fatégorte G (Grade VI des pen- chenilles mangent de pré-
stomats).- Même programme que fér4,np„ Qn falt dcux ou trols app]1.

tZvJiw’o «.HrihnA „„ «riv 'cations au besoin et il faut avoirle comité a attribué un prix pour ,, —,v z.,- i__mrla nremière catArorie et deux nnnr soln d appliquer la poussière immé- 
^ , v® ,, , . , ^ maternent après que les Chenilleschacune des autres. En voici .es ga- c.>|nmencent \ m^nger. L'arrosage
Concours A - Mlle Lina Daiglo, d 1 'eui:.V Pulvérisateur ni» 

Congrégation Notre-Dame. St-Louis P"s donne de bons résultats à cause 
de Kent N -В de l ondult cireux que porteent les

Concours B - (1) Mlle Juliette Ri «K S1 les planés doivent être
chad, Couvent Immaculée Concepr traite<,s P™ avant dê re mlses, sdr 
tion, Bouctoudhe, N.-B le marche, saupoudrez-les avec de la

(2) Mlle Marguerite LeBianc, «« pyrèthre fraîche, une par­
courent Notre-Dame de Lourdes, St 4e de la poudre pour trois parties 
Anseilme, N.-B. de chaux hydratée ou de farine. Cet-

Concours C — (1) M. Yvon Le- te substance n'est pas un poison 
Blanc, Académie du Sacré-Cœur, Pour les êtres humains. On peut se 
Moncton. N.-B. !a procurer chez les grainetiers lo-

(2) Mlle Réginà Aitcoin, Ecole des r.iux. les pharmacies, étc. Lès rémè- 
Pilles de Jésus, Rogersville, N.-B. des recommandés pour le ver du 

Contours ,D — (1) M. Léonard chou sont aussi efficaces contre 
Thériault, Aicadémie de l'Hô:el-Dieu o’autres insectes destructeurs des 
de St-Basile, N. B. chcnx et des choux-fleurs, comme

(2) M. Alfred BeUefleur. Acadé- Vnrpenteuse du chou eet la toig.ie 
mei de l’Hôtel-Dieu. St-Basile, N. B du chou 

Concours E — (1) Mlle Elodie Pvc 
nette, Couvent Notre-Dame du Bon 
Conseil, Petit-Rocher, N.-B.

(2) Mlle Colombe LeBianc. Aca­
démie du Sacré-Coeur, Moncton,
N.aB.

Concours F — (1) Mlle Louise 
Maillet, Congrégation Notre-Dame,
St-Louis de Kent, N.-B.

(2) Mlle Georgina Allain, Con­
tent Notre-Dame de Lourdes, St- 
Anseüme, N.-B.,

Concours G — (1) Mlle Geraldi­
ne LeBianc, Couvent Notre-Dame 
de Lourdes, St-Anselme, N. B.

(2) Mlle AziMa Bémbé, Académie 
Notre-Dame du Sacré-Coeur, Dal- 
housie, N. B.

1,992RECOLTES POUR 
TERRES ROULANTES 1,706Une enquête économique sur la 

vente du ladt dans le district de Syd­
ney-Glace Bay, en Nouvelle-Ecosse 
vient d’être terminée. On a fait bien 
oes recommandations pour remédier 
à l'état peu satisfaisant des affaires 
dont se plaignent les cultivateurs et 
:cs distributeurs. La question a été 
soumise à l’attention du Ministère 
fédéral de l’Agriculture par le Mi­
nistère de l'Agriculture de la Nou­
velle-Ecosse et par l’Université de 
St-François Xavier, qui demandaient 
qu’une enquête économique de la si­
tuation fut entreprise. Tout le dis­
trict de Sydney, North Sydney, Syd- 
rey Mines. Glace Bay et New Wa- 
tei ford a été couvert par cette en­
quête conduite par la Division fédé­
rale de l’économie, avec l’aide du Ser 
vice d’extension du Ministère de la 
Nouvelle-Ecosse et de l’Université 
St-François Xavier.

1,320
1576
1,175

Les terres roulantes sont générale­
ment recouvertes de pâturages per­
manents dans la composition des­
quels le pftturin bleu du Canada, l’a- 
grostitie, le pâturin bleu du Kentu­
cky et le trèfle blanc entrent pour 
une bonne part. La prem ière de ce з 
graminées fourragères, le pâturin 
bleu du Canada, est soécialement u- 
tile sur les sols qui ont une tendan­
ce à se dessécher pendant l’été. Le 
mélange ordinaire de trèfle rouge, de 
trèfle d’Alsike et de mil peut être 
semé pour le foin, et le mil reste en 
place plusieur années. La luzerne est 
une excellente récolte pour les flancs 
de coteaux et mérite d’avoir la pré­
férence, sur toutes les autres plantes 
à foin dans les endroits où elle se 
niait. Il peut être nécessaire de chau 
1er certains sols pour obtenir une 
bonne densité de cette plante.

L’avoine, le seigle, le blé et le blé 
dinde sont des révoltes qui vien­
nent souvent assez bien sur terres 
roulantes, mais elles ne protègent 
pas autant la terre contre l'érosion 
eue les plantes à foin et à nâturaere.
Pour obtenir des rendements satis­
faisants. dit le bulletin sur les assole 
ment s et la culture du sol. nvbtié par 
le ministère fédéral de l'Agriculture, 
il faut armliouer du fumier de fer­
me aux saisons où on oeut l’enfouir 
à la ehamre avan* mi’ll soit exoosé à 
nerdr» c4 fertilité. Les art-ificarions 
de fumier en automne et en hiver J ché. 
• engmisde fermée ou ccmmevoipox'-

612
190
105
44 Tous les fromages fabriqués ou 

\ endus au Canada-doivent se confor­
mer à certains types-modèles poui le 
pourcentage de gras, qui sont fixes 
par la Loi de l'Industrie Laitière.

44
41
11

Tout e Canada a été organisé sauf 
queques diocèses déjà couverts par 
і Association des Dames Italiennes.

Les didcèses des Provinces de 
l'Ouest n’ayant été organisés que 
dernièrement, cela explique le petit 
nombre de signatures.

Il reste encore les Etats de la Nou 
velle Angleterre à organiser. Toutes 
ics listes sont prêtes et dans quelques 
semaines oe nouveau territoire sera 
organisé. La campagne à date a oc­
casionné des dépenses qui s'élèvent 
à tout près de $1,000, et avant que 
•a campagne ne soit terminée, il nous 
faudra faire d'autres dépenses assez 
considérables, car non seulement, il 
faut continuer à financer la campa­
gne, mais il faut aussi que oes mil­
liers de feuilles de signatures soient 
reliées avant de les envoyer au Saint 
qui ont l’intention de faire une con- 
Père. U est donc Important que ceux 
tiibution l’envoie sans tarder au bu­
reau de la Société l'Assomtpiou. Ca­
ve postale 364, Moncton.

Si tous les cueilleurs, les embal­
leurs et expéditeurs des fruits se ren- 
dainit bien compte que le fruit est 
un organisme vivant qui a un vcle 
évolutif régulier, fis appréciera, -ut 
mieux la nécesité d'apporter des 
seins judicieux à la manutention des 
produits du verger.

ï

Le me.] leur moyen tie chaser les 
mites est de mettre une livre de pa- 
rridichlorobenzene qu une livre de 
f.oeons de naph-aline, parmi les vê­
tements. dans une malle ordinaire.

IL Y A DIX ANS
COMMENT COM­
BATTRE LA RACINE 
GONFLEE DES TOMATES

Un officier allemand pénètre re­
volver au poing, dans la maison d'un 
paysan alsacien.

Il exige qu'un repas lui soit servi 
sur l’heure.

Le paysan apporte un plat de 
pommes de terre à la pelure et un 
pot de lait caillé. L'officier s'écrie 
avec colère :

—N’avez-vous rien d’autre 1
—Rien. Vous pouvez vous en

Une solution de un pour cent de 
formaline (une solution à 0.4 p. c. ce 
formaldéhyde) maîtrise très bien le 
і ématode de la racine gonflée, qui 
est la cause de la maladie appelée 
Racine gonflée des tomates. Ce fait 
a été déterminé à la suite d’enquê­
tes conduites par MM. W. Newton 
et J. E. Bosher, du laboratoire fédé­
ral de pathologie végtéale à Saanich 
ton, C.-B. Cette nouvelle sera ac- 

Щ cueillie avec Joie par tous les plan- 
ш tears de tomates, et spécialement 

par les propriétaires de serre de Co­
lombie-Britannique qui ont subi de 
gianldbes pertes tous les ans à cause 
de cette maladie. La plupart dos au­
torités s’accordent à dire que la sté­
rilisation à la va-peur, tous les trots 
eu quatre ans, des terreaux de ser­
re est le moyen le plus économique і 
de maîtriser la maladie. Malheureu­
sement, très peu de serres en Co­
lombie-Britannique sont Chauffées à 
la vapeur, et les producteurs étaient 
obligés d’enlever et de remplacer 
complètement leurs terreaux de ser­
re ou de les stériliser avec des in- 
giétilents chimiques pour combattre 

__ , la maladie. C’est ce qui a donné lieu 
à l’enquête actuelle.

І/La bête à dents de scie se nourrit 
d ; fleur, de farine. i\o céréales fa­
briques de pain, <J» gâteau, ce 
fr rts desséchés de noix, de sucre et 
c amidon.

à un pro-

SCENE DE MENAGE 
Mme Peck. — Tu es un monstre. 

Tu l'as toujours été dès le commen­
cement. Tu n’as pas même fait un 
petit cadeau au ministre qui nous 
a reliés.

M. Peck, très monté. — Lui. il mé­
ritait d’être pendu.

Ces groupements pourraient s’enten­
dre pour chanonner en cooperation 
et même, peut-être, pour nourrir ces 
chanons et les préparer pour je mar-

En ces trois dernier л années 
Japon a importé tous ie» ans quelque 
бс.ОиО rormes de blé à bêta’! du Ca- 

U est probab".- ou 1 y aura 
v»v.e mnée une grande diminution 
cans ces expéditions à cause du man 
que de blé de cette catégorie au Ca-

(Communiqué * —Mais c’est ça qu’on^ 
nous, aux coohoi "

Aucune garantie de prix ne peut 
r? sent r>as à désirer. Fur m éêr? tannée à ceux qui sont prêts à 
0" те nlate. nw» Dn» ré. oi. empnr j coornêrer dans un svstème de oe Ren­
des eaux pu nrintemns «vint, causer] ve ma*s le Ministère veillera de tou- 
unr fuie nerte te fertilité

fez nous aussi, lépandit-il.AU COLLEGE 
DE BATHURSTPetits Conseils 

Aux Ménagères
‘ e façons à assurer le suticès de cette 
initiative. Les premières choses à 

J considérer sont l’enlèvement de l’ê- 
œron et le chaiponnage. Ces deux 0- 
néra fions doivent être faites entre 
,ns âges de 8 et dix semaines. Nous 
•emmes prêts à fournir des rensei­
gnements c.ur oes questions à tous les 
-lnf’*éèsc'és. ainsi oue sur les meilleurs 
modes d’alimentation pour obtenir 

eroi eiance rapide.
Peur p’us amples renseignements. 

' TdrAo«.r aux fermes expérimentales 
"•'x re^êc^ntants de la Division fé- 
r “rare de l’industrie animale ou aux 
’nspecteurs de volailles.

Las mauvaises herbes attirent les 
vers Tris pour la perte des oeufs. Il 
faut donc enlever régulièrement les 
oebris des récoltes potagères et tous 
le; autres déchets.

LISTE DES PRIX

Prix du Gouverneur-général pour 
la philosophie snior et junior. Jean 
P. Ghia^son. Edmundston.

Dissertation, par le R. Père Tres- 
sel, gagné par Albert Mages. Monc-

Protection des plaques et objets de 
■.inc. — Les objets en zinc ont l’in­
convénient de s’oxyder très rapide­
ment, ce qui les noircit d’une façon 
inégale et leur donne un aspect mal­
propre et désagréable. On se trouve
b.en de recouvrir le zinc d’un °i\- I geon. Jean-P. Chiasson. 
ri. • : it protecteur ainsi composé. oxyde Histoire de la philosophie, par les 
di» zinc, 753 grammes; verve soluble i anciens élèves de 27. 28. 29. gagné 
.silica.e de potasse), 1 kib; vous par J. Ohiasson. 
pouvez colorez ce mélange. Histoire Moderne par 1 Assoc .a-

Ро'т nettoyer les objets en nickel, tion des Anciens Elèves. M. Fernand 
- Servez-vous de blanc d’Espagne Ouellet. Oampbellton.

dans de l’alcool ; mais, si le Littérature américaine, J. dalas­

i'

Peer soulager véritablement Le comité des échantillons à la 
prochaine Exposition Mondiale de 
Grain qui sera tenue à Regina en 
juillet se compose d'agents de la Di­
vision de l'Entomologie, du Labora­
toire des recherches sur la rouille à 
Winnipeg et de la Division des Se­
mences du Ministère' fédéral de l’a­
griculture.

kl Mol do tête, 
Grippe, Névral­
gie, mol de dents, 
dooleurs périodi­
ques, Rhumatisme

L'HISTOIRE 
DU SUPERPHOSPHATE t.»Philosophie, par le sénateur Tur-

iIl est rare que l’on trouve aujour­
d’hui des os dissous ou du superphos­
phate d’os dans le commerce, mais 
le terme superphosphate d’os est 
souvent appliqué au superphosphate 
ordinaire. Eh 1834 Sir John Ben net 
Lawes, dans ses expériences sur l’em 1 
ptoi des os pour fertiliser la terre., Relayé 
a constaté que lorsqu’on soumettait :i^'a est Jaunc cest-

i-i^kel est usé et le seul remède.
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et outres offec-
CULTURE DES 
SOLS SABLONNEUX Le meilleur de tous 

les attrape-mouches 
Propre, rapide, sûr 
et peu coûteux. 
Demandez - le chez 
votre Pharmacien, 
votre Epicier ou 
votre Marchand

lyWILOON FL Y PAD CO.. Hamilton. Ont.

tions semblables.
U?tabhtm Ci-nu NOL i'mhJÛ* 
é le cease aiêmc de амі «ж affecter

PL '. TES FATALES 
ГОНИ LES ANIMA 1 î.

Les chauves-souris sont très utiles 
et Гоп ne devrait jamais détruire 
celles que Гоп trouve dans les gre- 
i.iers des chalets d’été au Canada. 
Efies se nourrissent presque exclusi­
vement d’insectes, doht beaucoup 
ncnt des insectes nuisibles. Les chau­
ves-souris sont les seuls mammifè­
res qui peuvent réellement voler.

10c.
Composition anglaise, par les Che­

valiers de Colomb. Albert Magee. 
Physique. A. Sormany, Shediac. 
Physiologie, par le Dr Veniol de 

Bathurst. A. Sormany ;
Prix de Rhétorique par le Consul 

général de France, E. Godin, Ne- 
guac, 2e, G. Surette. Moncton.

Composition française. J. Atidet, 
Ste-Justine, Qué.; 2e. G. Gautrau. 
Tilley Road. N. В.

Littérature française, E. Godin ; 
2o, J. Àudet.

Version Latine, par la Banque Pro

POURQUOI
PAYER
PLUS?

Il y a une ;plante que l’on appelle 
Herbe des grèves ou Jonc des sables 
de mer et qui réussit très bien sur les 
dune* dé sable, exposées à être ba- 
lavées par le vent. Elle a de puis­
santes racines qui lui permettent de 
s’établir, même dans le sable qui s’ac

ies os à un traitement à l’acide sul- . . ,
Une enquête conduit de 1929 à phurique, une partie de l’acide phos -s- l’objet en vaut la peine, est ue le 

1931 a établi que plus de 11.2 pour phorlque qu’ils renfermaient deve-J^ l^re renicke.r. 
cent des moutons qui sont morts Dait soluble dans l’eau et que les L’é'ain se nettôié avec du savon
-an, l'Ouest du Canada pendant cet plantes pouvaient ainsi s'en emparer і :rèî 4ui ne ™ie pas. le
t.- période, ont été empoisonnés pai 9lu3 facilement. Il appela super-! me!:‘: et 11,1 donne re-lat du neul 
des plantes vénéneuses, spcialement phosphate le produit qu'il obtint de! Pm:r e”’cl,rr ,e gout dc '1K au 
.n camas ou zlgadène (de la lamille Mtte façon nus tard, dit le Minis- ! <”' — Lorsque le poisson est <n-
au lis). Tout dernièrement encore tère fédéral de l'Agriculture, la déJ cor.) vivant, mtroduisez-lul dans -a
les bé es à oomes ont été empoi- couverte du phosphate dé roche ou bouellf uns cuK e«* à
sonnées par des pjfds d'alouette .la- pholphate minéral, fournit une nou-1 ,r"v‘:l e' ed ay»nt »“m L _î”f 
nule de la renoncule). Ces faits an- velle substance qui. traitée de la mê-1 ""i °ule?( formées p0“L2u», ‘e v*™‘" 
pcllent l’attention sur le danger que ™c façon a produit des résulta's > e li3n»tre dans le corps di pots.^)h.pjésentent les plantes vénéneuses et ^mblables. saurait qu'elle ne геп "e^- vinciale de Batouret. E. Godln; 2e.

"°te qui‘sont iTZ) corn- l'otlp^ul! y'»!i?'-nel>. Vous-poorer applique-
mimes et e-, plus damrereuse, pour Lyi*,vno!,Pna" due lor\ appel.e a us , mcme moyen au poisson, mort, a- 
tes bS'iaux • ^ ^ ,s! Superphosphate acide doit, aux df réCamer et le vider,
les beiî.:.aux te,™es d®1»,1»1 des engrais du Ca- Lon(re en ma,se d„ sei

Cheval — 1 ergot, la fougère à l'ai- nada. contenir au moins 16 pour cent ,,lble _ ^ de ^Іе peut pré- 
gle, la prêle, l'ivrate. la nieUe, le lo- d'adde phosphorlque assimilable. *;ntlr deux inconvénients fort désa- 
co, la ciguë aquatique. ----------J garbles l'un et l'autre: tantôt il se

Bêtes à cornes — l’ergot, la fougè- Ь'НГЧТОШЕ SUR LE VIF îtqulfle. tantôt il se prend et forme
re à l'algie, l'ivraie, la nielle, la ге- _РагйоПі mon brave, n'est-ce pas de véritables conglomérats. Pour évt-
noncule scélérate, le pied d'alouette, 1<d qu-a ец Цси Ta bataille ter cvtte prise en masse, on reeom-
le loco, la grande ciguë, la ciguë a- ^ Waterloo ? mande d'y incorporer de la glyc^ri-
quatique ,1’atihe d’eau, la kaimie, —p&xx pas vous dire Mol no aam? la proportion de 1 p->ur 100
l'eupatoire à feuilles d’ortie, l’heibe j^ais à Veaxlun. vn p< ids.
de St. Jacques..

Moutons — l’ergot, l’irvrale, le ca­
mas. la nielle, l’anémone pulsattlle, 
le lupin, le loco, la grande ciguë, la 
ciguë aquatique, a kaimie, l’eutpatol- 
re à feuilles d’ortie.

Porcs — la fougère, la nielle, la ci­
guë aquatique.

Volailles — l’ergot, l’ivraie, la niel­
le, et les autres graines nuisibles 
clans les criblures.

I* ai l'cstofttoc Lew ectiee cW-

pomcwwre, préparée par oes peorwocwis 
cbipiisfes expcTimeetés. Les Ce-Mw-Hel 
•eet des tablettes -composées. Voes verrez ! 
lo différence entre les véritables Ce-Pbo-
Noi et la toblettes ordinaires.

Boite Manche•t vkyettc — votre épicier.
marchand 

général 
pharmacien

On a démontré par des expériences 
récentes qu'il est possible de conser­
ver les légumes par le froid en état 
frais et marchand à partir d’octo­
bre jusqu’à avril ou mai. dit la Di­
vision fédérale de l'Industrie Laitiè­
re et de la Réfrigération. Une des 
•onditions essentielles, cependant.

de ne prendre que les meilleures 
variétés et lorsqu'elles sont dans le 
meilleur état.

S
»

25?Ж: G. Gautreau.
Thème latin. G. Surette, 2e. E. Go- LAi Estomac

délabré

t
BOITEЙ m dm.ЙІ Grammaire grecque. R. Sirois St- 

André. Qué.; 2e. G. Surette,
Version grecque, G. Surette; 2e 

J Audet.
Histoire du Canada. Les Cheva'vers 

de Colomb. E. Godin; 2e. G. Surette.
Composition anglaise. R. D'A­

mours; 2e. E. Godln.
Littérature anglaise. La Ligue des 

Dames Catholiques de Bathurst. C». 
Surette: 2e. Arthur Emery, Rhothe- 
say N.-B.

Chimie. E. Godln; 3e. Armand 
Roussel Bathurst.

Trigonométrie. G. Surette; 2e E, 
Chiasson. Lemèquê.

4
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IЖQuand votre digestion se fait mal, votre santé en 
général se trouve compromise. Rapidement vous 
affaiblissez, puis surviennent les malaises sui­
vants:

Maux de reins 
Rhumatisme 
Epuisement

H est nécessaire dans ce cas de prendre un bon 
remède, tel que les Pilules MORO, spécialement 
préparées pour les Hommes, pour augmenter les 
forces et aider au fonctionnement régulier de tout 
le système. Partout ou par la poste: 50c la boite 
ou 3, SI .25.

-A-
V0TRE

SERVICEBillets de Fin 
' de Semaine

ÂFatigue
Malaise général 
Nervosité

r/
BELLES-LETTRES

Prix de haute moyenne. E. White. 
Bathurst, et Raymond Savoie Bal- 
mora ; 2e. Marcel Tremblay. Chi­
coutimi, P. Q.

Composition française. L. Comeau 
et Marcel Trembla v: 2e. Louis Le- 
bel, St-Léonard.

Littérature française, par le Con­
sul général de France. M Tremblay 
2e R. Savoie.

Vew'on latine. A Arsenault, In- 
kermen; 2e. M. Tremblay.

rheme latin, A Arsenault. 2e, M. 
Ireml.lay.

Thème lattin, M. Tremblay; 2e, A. і 
A*-.-? vault. *

Oimmaire latin». R. St vole: 2e,
T -P Roy. St-Pro:per. P. Q.

V ;ik>n grecque, M. Tremblay; 2e 
f f <X' mter, St - Ail d ré. N. B.

C- m position ac^ilalss, L. Letoel; 2e, 
M T'vmbley.

I.itièrature anglaise. R. Savoie; 2e. 
I. La Vei.

Hjtolre et géo'fiphlc, R. Savoie, j 
2e, M Tremblay.

Ch.ntie. M. Tnmblay; 2e, R. Sa-

Ma'rématiques, R Savoie; 2e, M. 
Tremo ьу.

AVEC
t DIGNITEI dans tout le Canada 

■ 1. Excursion de deux ou trois jours
I Aller et retour pour le prix d*un billet simplo 
І РІЦ8 un quart. Ces billets sont valables, à 
I l'aller, du midi du vendredi au midi du dl- 
I manche; au retour, jusqu’au dernier train du 
1 lundi suivant, inclusivement, heure solaire.

2. Excursion d'une journée
Aller et retour pour le prix d’un billet 
simple. Ces billets sont valables, à l'aller, 
dans tout train du dimanche (seulement) 
qui part après 1.00 a.m.; au retour, dans 
tout train qui revient au point de départ 
pas plus tard que minuit le même jour, 
heure solaire. (Tarif en vigueur du 7 mal 
au 80 septembre.)

ЙУ+ІннД I
CONFORT 
SÉCURITÉ 

PRIX RÉDUITS &
etnas deux ans, mon estomac et mes intes­

tine fonctionnaient trie mal. Je ne pouvait 
plus manger sans souffrir de gax, de gonfle­
ments et de lourdeurs df estomac, — de maux 
de tête et de maux de reine. Mes forces avaient 

• considérablement diminué, j’étais rendu au 
dernier degré de faiblesse. Dans les premiers 
temps de ma maladie, t’avais fait l’emplot de 
beaucoup de remèdes, mais aucun ns m avait 

ш apporté le soulagement attendu. Sur les con-
? soils d’amis, j’ai les Pilules Moro et j ai

été soulagé dès U début du traitement, fl a 
suffi de quelques boites pour me tonifier, amé­
liorer les conditions de mon estomac et me 
débarrasser 4e mes maux de revnq^et autres 
malaises. . .” Z. Beaudet, 97, 7èmeRue, Sha- 
winigan Falls, P.Q.

"Dê EXAMENS DE GRADUATION
CERCUEILS — DECORATIONS 

EMBAUMEMENT 
— CORBILLARD AUTOMOBILE —

- AMBULANCE —
MONUMENTS FUNERAIRES granités, 

marbres, pierres artificielles. Sur demande, des ca­
talogues, échantillons et prix vous seront soumis.

J..R0BERT BOUCHER

Grade VIH — Benoit Levasseur 94.
Grade VH — Francis Clair 94, 

Jeannette Martin 86, Annette Mi- 
chaud 66.

Grade VI — Bertihe Ftaflland 88, 
Norman Lang 83. Jeannette Michaud 
82, Hormidas Michaud 78, Lorette 
Hichaud 77, Grégoire Levasseur 66, 
Norman J albert 66. Patrick Morin 64.

Grade V — Orner Gagné 91, Car­
men Michaud 80. Léo Albert 76, Ju­
lie-Anne Marquis 73, Isabelle Dai­
gle 70.

Grade IV — Alban Lang 94, Paul 
Emile Paillard 94, Alonzo Doigte 88, 
Gérard Morin 82, Roger Morin 60, 
RtXkflphe Lang 78.

.1
1

et remeelone

Directeur de Funérailles — Embaumeur diplômé 
EDMUNDSTON, N.-B.

pour les 
hommesPilules MORO CANADIEN NATIONAL 14, rue CanadaTéléphone 86-2

Annette OOTE, Inst,

t"
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ECOLE DE CLAIR

CONSEILS AUX CULTIVATEURS
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' Jr Chaque Paquet 
f de 10e de

PAPIER
aMDUCHES

WILSON
. . . . . . . . .. DE MOUCHES QUE /
PLUSIEURS DOLLARS Efl a 
VALEUR DE TOUTAUTRE 

ATTRAPE MOUCHE

Prenez une
CEPHANOL

4mm»
L_
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